
 « C’est ensemble que nous devons contruire nos libertés » 

 

 

 

 

 Affaire des commissaires de police camerounais à Montréal  
 

Le 27 janvier 2007, le service de communication de Cameroun Generation 2011 a rendu public 

par un communiqué les inquiétudes légitimes qui étaient les siennes face à la présence dans les 

villes de Québec et de Montréal de cinq commissaires qui s’intéressaient aux activités du leader 

de sa plate-forme. 

Ces inquiétudes justifiées ont été portées le 26 janvier 2010 à la connaissance de la police de 

Sainte-Foy Sillery qui a diligenté une enquête qui s’est soldée par une demande d’explication 

servie à monsieur le Haut-Commissaire du Cameroun à Ottawa. 

Il ressort de toutes nos démarches qu’il y avait en sol canadien 7 commissaires de la police 

camerounaise ainsi que vous pouvez le lire dans la note qui suit – tous envoyés à l’Ecole 

Nationale d’Administration Publique du Québec par l’Institut Supérieur de Management Public 

(ISMP) du Cameroun pour officiellement un stage qui s’est donc terminée le 26 février dernier. 

 

La DAI remet des attestations à sept policiers camerounais  

 

La Direction des affaires internationales (DAI) a récemment offert une formation à sept officiers 

supérieurs de la Police nationale du Cameroun. D’une durée de six semaines, cette formation 

s’est terminée le 26 février dernier par une cérémonie de remise d’attestations de formation par 

Simon Chabot, directeur de la DAI. Parmi les invités de marque, figuraient notamment le haut-

commissaire de la République du Cameroun et le chef du pupitre Afrique subsaharienne du 

ministère des Relations internationales du Québec. Les policiers que nous avons accueillis sont 

inscrits à un programme d’études supérieures spécialisées en management public donné par 

l’Institut Supérieur de Management Public (ISMP) du Cameroun, avec qui l’ENAP a établi une 

relation de partenariat depuis une vingtaine d’années. Dans le cadre de son programme, l’ISMP a 

demandé à l’ENAP d’organiser un stage de formation-observation en terre québécoise. 

La remise des attestations de fin de formation s’est d’ailleurs déroulée en présence du Haut 

Commissaire du Cameroun au Canada.  

Comme vous pouvez le constater donc, il y avait 7 commissaires de police et notre cellule de 

communication a nommément dénoncé 5 d’entre eux  qui ont d’ailleurs quitté le Canada aussitôt 

la cérémonie de remise de parchemin achevé. 



 « C’est ensemble que nous devons contruire nos libertés » 

 

 

 

 

L’objectif premier de Cameroun Generation 2011 reste de proposer une réelle alternative de 

régime au peuple camerounais par sa force de proposition et sa volonté constante de dialogue 

avec les filles et fils de notre triangle national. Néanmoins face aux exactions du régime, il est 

normal de prendre à témoins le peuple camerounais car nous restons persuadé que celui-ci a un 

rôle d’arbitre à jouer quand des courants politiques différents s’affrontent et que la démocratie, le 

respect du droit de la personne et des libertés sont mis en danger. 

Nous réaffirmons donc ici notre attachement aux valeurs républicaines et aux Institutions de 

notre pays. 

Fait le 10 mars 2010 

Monsieur Aristide-Aurélien NGONGO 

Porte Parole et relation médias de Generation Cameroun 2011  

http://www.generationcameroun2011.com 
 


